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COMME UNE GRAINE 
 
Saint Marc 4,26-34 : 

Parlant à la foule, Jésus disait : « Il en est du règne de Dieu comme d’un homme qui jette en 
terre la semence : nuit et jour, qu’il dorme ou qu’il se lève, la semence germe et grandit, il ne 
sait comment. 
D’elle-même, la terre produit d’abord l’herbe, puis l’épi, enfin du blé plein l’épi. 
Et dès que le blé est mûr, il y met la faucille, puisque le temps de la moisson est arrivé. » 
Il disait encore : « À quoi allons-nous comparer le règne de Dieu ? 
Par quelle parabole pouvons-nous le représenter ? 
Il est comme une graine de moutarde : quand on la sème en terre, elle est la plus petite de 
toutes les semences. Mais quand on l’a semée, elle grandit et dépasse toutes les plantes 
potagères ; et elle étend de longues branches, si bien que les oiseaux du ciel peuvent faire 
leur nid à son ombre. » 
Par de nombreuses paraboles semblables, Jésus leur annonçait la Parole, dans la mesure où 
ils étaient capables de l’entendre. 
Il ne leur disait rien sans parabole, mais il expliquait tout à ses disciples en particulier. 

 
 
Nous sommes dans le chapitre 4 de l’Evangile de Saint Marc. C’est le chapitre des paraboles ! 
 
Après la folle journée de Capharnaüm où le Royaume de Dieu se répand comme un feu de brousse, 
comme une bonne Nouvelle, comme une puissance de guérison et de pardon… (chapitre 1)… 
Après les journées où les visages commencent à faire la grimace (chapitres 2 et 3) parce que Jésus se 
comporte de manière totalement surprenante, même vraiment scandaleuse : il pardonne aux 
pécheurs, met en question le sabbat, va s’asseoir à table et manger avec les pécheurs, etc… !!!  
 
Jésus se retire au bord du Lac avec ses disciples… Une explication est incontournable ! Une foule 
de gens animés de sentiments divers se rassemble : étonnement, scandale… certains songent déjà à 
s’en prendre à lui ! 
Quand l’Envoyé de Dieu, l’époux paraît parmi les hommes, c’est tellement énorme, différent de ce 
qu’on attendait… Certains sont sous le charme, d’autres, sous le choc !  
Quand Dieu vient parmi les hommes, il bouscule radicalement les attentes humaines quelles qu’elles 
soient. Qui pourra accueillir ce Seigneur trop grand pour l’homme ? C’est la stupéfaction. L’homme 
est mis à nu, dans ses coutumes, ses habitudes, les forces du mal qui le gouvernent.  
Le monde nouveau de Dieu que Jésus annonce et met en œuvre est un appel à un changement de 
mentalité qui dépasse totalement ce que l’homme est capable de penser et de réaliser. 
L’homme se rebiffe. Qui pourra accueillir Dieu ? 
C’est tout à fait extraordinaire… mais même la mère et les « frères » de Jésus viennent le voir pour 
le supplier de renoncer à ce qu’il est en train de faire… et le prient gentillement de rentrer avec eux 
à la maison et de se tenir tranquille… car ça sent vraiment la catastrophe ! 
 
C’est au cœur de cette difficulté, de cette crise que résonnent les paraboles… 
Les paraboles sont une parole pour temps de crise…. 
Et il faut les  laisser résonner dans notre temps de crise à nous… dans la crise de notre Eglise 
aujourd’hui… dans la difficulté de croire d’aujourd’hui… dans notre souci d’annoncer l’Évangile et 
dans nos découragements d’aujourd’hui… Dans les scandales d’aujourd’hui… 



 

Jésus a d’abord raconté et expliqué la parabole du semeur… celle que vous connaissez le mieux… 
celle du semeur « fou » qui sème n’importe où sans calculer… confiant que partout, au milieu des 
cailloux, des broussailles et des ronces, il y a de la bonne terre… où la semence va donner du fruit 
de manière prodigieuse… !! 
 
Voilà maintenant, deux « petites » paraboles… mais seulement petites parce qu’elles sont plus 
courtes ! 
 

- Il y a d’abord la parabole de la semence qui pousse toute seule…  
Il faut toujours contempler le geste de cet homme qui jette quelque chose par terre, dans la 
terre terrestre, humaine… Il ne jette pas n’importe quoi… Il jette une semence qui a en elle 
une dynamique surprenante !  
Quelle est cette semence ? C’est la semence d’Évangile… une nouvelle mentalité humaine, 
un regard nouveau , un nouveau comportement face aux réalités de la vie, un nouveau style 
de vie… Jésus appelle cela le « règne de Dieu »… Devant les manière habituelles des hommes 
de régler leurs problèmes par la loi du plus fort… cette semence a-t-elle une chance 
quelconque de réussir, de s’imposer ? A-t-elle une chance « d’apporter » quelque chose ? 
Ça, c’est la vraie question ! Et nous nous la posons sans doute souvent devant nos misères… 
 
Jésus répond à cette question. Il nous dit en somme : ne vous préoccupez de rien… continuez 
à semer ! On songe souvent à autre chose… Et on passe du temps à autre chose… On se dit : 
il faut aider, il faut protéger ce qu’on a semé… élever des barrières… Et Dieu sait si l’Eglise 
a fait cela au long des siècles… Ou alors, pire encore, nous protéger, nous, les quelques bons 
qui restons…  
Et Jésus dit : non, ne faites pas cela… Continuez à semer : à annoncer l’Évangile, à pardonner, 
à aimer sans mesure, à guérir, à vous asseoir avec les gens qu’on méprise… Continuez à semer 
l’Évangile sans vous poser de questions… surtout là où vous n’en attendez rien… Car, après, 
c’est Dieu qui s’en occupe… parce que cette semence a en elle une puissance qui n’est pas la 
vôtre… Elle est celle de Dieu… car il y a partout de la bonne terre… 
La seule chose que vous ayez à faire… c’est semer… et de semer encore… Le reste ne dépend 
pas de vous… Ayez confiance… 
Est-ce que cela est vrai pour nous ? 

 
- Et puis, il y a la parabole de la semence si petite, mais qui donne un grand arbre… 

Laissons parler en nous ce paradoxe de la plus petite, de la plus insignifiante des semences… 
Comment pouvons-nous penser cela des « choses » de Dieu ? Et poutant, nous savons que 
Dieu s’est fait tout petit ! Et puis, le monde a-t-il des égards pour autre chose que pour les 
grandes choses ? 
Et pourtant, les Saints que nous admirons le plus n’étaient-ils pas des petits, des humbles ?  
Avons-nous du respect pour la mini graine du Royaume ? Avons-nous confiance dans les 
petites choses qui commencent et qu’il faut poursuivre avec obstination ? 
 
Les gens qui écoutaient Jésus comprenaient l’image de l’arbre où les oiseaux viennent faire 
leur nid… Leur bible leur avait déjà raconté cette belle image, celle de l’arbre, du peuple, de 
la communauté qui étend de grandes branches accueillantes…. Ces oiseaux sont tous les 
peuples… Le royaume est destiné à accueillir l’ensemble des hommes et des peuples… même 
ceux qui en semblaient exclus. Quand quelqu’un est mis de côté, ce n’est pas le Royaume ! 
 
Paraboles pour aujourd’hui… Qu’elles portent des fruits aujourd’hui ! 

 
 


